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ROZENN
LE BERRE
PLUME DE SECOURS

Son premier livre, inspiré

desa propreexpérience
d'éducatrice spécialisée,

traitait de l'accueil

desjeunes migrant-es.

Dansquelquessemaines,

Rozenn Le Berre en publie

un second, Sur la crête,

tiré deson immersion

dansun foyer pourjeunes
délinquants et avec

lesquels elle a réalisé

une longuemarche

dansles Alpes.

ParADÉLAÏDE TENAGLIA

Pliolos LUCIE PASTUREAU pour Causette

Elle a appris à savourerles petites
victoires. La dernièreen date,c’est
unemontée desmarches.Pasà Cannes,

maisaufoyer de laProtection judiciaire

de la jeunesse(PJJ) où elle anime des

ateliersd’écriture, aprèsavoir lutté

pendant deux mois pour intéresser
les jeunesrésidentsà sonactivité. La

semainedernière,les deux derniers

réfractairesont finalementmontéles

marchesjusqu’à la salle commune

du foyer. Ils se sontassis faceàelle,

ontpris un stylo et ont écrit quelques

mots.Le visage de Rozenn Le Berre

s’illumine ausouvenir de cetépisode :

« Danscesmoments-là,jesaisqueje suis

aubonendroit. »

Depuis trois ans,la journaliste et

écrivaine lilloise de 34 ans,ex-éduca-

trice spécialisée,anime des ateliers

d’écriture (avec l’association le Labo

deshistoires) dans cefoyer dunord de

la France oùsont accueillis de jeunes

auteursde faits de délinquance sous

mandat judiciaire. Des adolescents
auxvies cabossées,seméesd’aban-

dons et deviolences, toujourssur le

fil entrela colère et la vulnérabilité. À
l’été 2021,elle a suivi trois d’entre eux

et leurs éducateursdans une longue

marchede dix jours dansles Alpes.

Cette expérienceet sonimmersion
dansle foyer ont inspiré son second

livre, Surla crête.Dufoyer dejustice aux

sommetsdesAlpes, qui sortle 11 mai aux

éditionsLaDécouverte.

Désemparée

L’envie d’écrire unlivre sur cesjeunes

lui est venue dèssontout premierate-

lier danscefoyer : « Une catastrophe! »

Aujourd’hui, elle en rit, mais, sur le

moment,elle estdésemparée.« C’est
l’hiver, il fait moche,on estdansunesalle

qui résonne...Et on nepeut rien faire. »

Faceàelle et à l’éducateur, troisados
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refusent de leur adresserla parole,

ou mêmede détacherleurs yeuxde

leür téléphone. Aprèsune presque
bagarre, desinsultes et plusieurs
heuresà regarder le temps filer, les

troisjeunes acceptentfinalement un

deal :une partiedefoot avecles adultes

contre quelquesminutes d’écriture.
RozennLe Berre comprendque,pour
gagner leurconfiance, tout sejoue là.

« Heureusement, je sais un peujouer,

l’éducateurméfait despassesmagnifiques

etje marqueplein de buts ! » Un bout
derespectgagnéauprèsdesados.Elle

réussit àleur faire griffonner trois mots

sur le bord duterrain.

De retour au foyer, une nouvelle

bagarreéclateentredeuxjeunes.L’un
d’eux défonceuneporte àpoing nu,

puiss’écroule sur unbanc. « Il répétait

“Tu connaispasma vie, fils de pute,

tusaisrien”. Cettephrasem’a marquée,

jemesuis dit : qu’est-cequ’il s’estpassé

dans la vie de cegosse de 15 anspour
qu’il ait autant deviolenceen lui ? » se

souvient Rozenn Le Berre. L’idée du

livre était née.

Desmomentsde beauté
qui méritent d'être racontés

Cela fait maintenantprès de dix

ans qu’elle écrit sur ce type de lieux

aux quatrecoins du pays. Centres

d’accueil pour demandeursd’asile,
foyers de l’Aide socialeà l’enfance ou

pour femmesvictimes de violence,

centresdedétention oud’hébergement
d’urgence...« Onpassedevantdansla rue

sanssedouter que,derrière cesmurs,des

gensbataillent pour rester debout,aidés

partouteunecommunautédetravailleurs

sociauxqui s’acharnentàfaire béquille. »

Ces«invisibles», Rozenn Le Berre les

raconte dans sesarticles pour lapresse

professionnelle spécialiséedans le tra-

vail social. «Il y adevrais moments de

beautédansceslieux, qui méritent d’être
racontés. » Et c’estle moyende lier

son goût pour la littérature et l’écri-
ture à son enviede travailler dansle

social.Deux passionsqui la suivent

depuissesétudes : aprèsune facde
lettres àRennes, elle rejoint Sciences

Po Toulouse enmaster« wokiste: poli-

tique, discriminations, genre », dit-elle

en riant. Elle y découvre Bourdieu,

qui lui ouvre les yeux surles rapports

de dominationdegenre,deraceet de

classe,etforge sonmilitantisme.

En 2014, après plusieurs annéesà

tâtonnerentrevoyages,articles àla pige

et travail d’animatrice dansuncentre

social, elle postulesansgrande convic-

tion à unjob d’éducatricespécialisée

pour travailler avecles mineur-es non

accompagné-es.Elle n’a ni formation

ni expériencedansce domaine,mais

elle estembauchée. « Jemesuispris ce

boulot enpleinegueule», raconte-t-elle.

Son rôle : accueillir les jeunes

migrant-es arrivant en Francesans

leurs parents.« En réalité,c’étaitplutôt

demettre desjeunesà la rue. Il n’y avait

pasassezdelits, donconessayaitdeproté-

ger leplus vulnérable.Unjour,j’étaisface
àunjeune qui étaithandicapéet avait du

mal à sedéplaceret unejeunefille d’en-
viron 14 ans.Et il n’y avait qu’uneseule

chambre. Lequelj’allais laisser dormir

dehors? » RozennLe Berre doit aussi

monter un dossier sur chaque jeune

pourestimersonâgeetpermettre au
conseil départementaldelui accorder

ou nonle statutofficiel de mineur-e

non accompagné-e.« Lescritèresd’éva-
luation de l’âgesonttrèspeufiables, mais

on sebaselà-dessuspour décider de la

vie de cesjeunes: s’ils obtiennentcesta-

tut, ils peuvent êtrehébergés,scolarisés,

démarrerune viesereineenFranceaprès

demultiples traumatismes.S’ils ne l’ob-

tiennent pas, ils sont renvoyésà une vie

d’errance», résume la jeunefemme. La

position est intenable,alors,parfois,

elle mentdansles dossiers.«Mais,

si on lefait pour un, pourquoi paspour

tous lesautres? »

"Restituer
la singularité de chacun"

Elle atenuunanet demi. Mais pourne

pasabandonnercesjeunes en même

temps que son travail, elle a fait la

seulechose qu’elle pouvait : écrire.

D’abord un long format dansle quoti-

dien Libération, puis unlivre, Derêveset

depapiers,paru en2017à LaDécouverte.

Elle y racontesonexpérienceet le par-

cours fictif d’un jeunemigrant, composé

à partir des récits réelsde plusieurs

autres. « Je voulais restituer la singula-

rité de chacun.Parcequeaprès deuxou

trois ansdesurviepourarriver dans les

bureaux de l’administration française,

leur viesejoueen uneheured’entretien,»
PourRozennLe Berre, la manière

dontonaccueille lesjeunesmigrant-es

dit quelque chosede notresociété.
Comme celledont sontpris encharge

les jeunesdélinquantsdeSur la crête:

«La quasi-totalitéd’entreeuxa vécudes

abandonsetdesmaltraitances, dont la

sociétéaurait dû lesprotéger.Doit-on les

punir pour la violencequ’ils produisent

à leur tour, ou lesaccompagnerpour les

aiderà comprendre leurs acteset leurs

émotions? » L’écrivainese défend pour-

tant d’avoir écrit un essaipolitique.

«J’ouvresimplement la porte de ce huis

clos. Cequej’ai vu, c’est que,dansun

cadresécurisant,stable,avec desadultesde

confiance,cesjeunesarrivent àreprendre

pied.» La randonnéedanslesAlpes est

"Après deux
ou troisansdesurvie

pour arriver

dansles bureaux
de l'administration

française,[la] i//e [des

jeunesmigrants]

sejoueen une heure

d'entretien"
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l’accomplissement de cettethéorie.

L’enjeu était grand,pour cesjeunes
souvent prêtsà exploser,de passer

dix jours à marcher, hors du foyer, au

contactd’inconnu-es dansles refuges.

« Un desobjectifsdeséducateursétaitde

leur montrerqu’ils ont leurplaceà cet

endroit, commepartoutailleurs. »

Surla crêteest donc aussiunhommage

auxéducateur-rices,àla psychologueet
auxcuisinières qui prennentsoin deces

adolescentsà fleur depeau« avecune

douceurinfinie ». Mais surtoutavecune

patience etune bienveillancequi forcent

le respect.Rozenn Le Berre atrouvésa

place auprèsd’elles-eux grâceàsesate-

liers hebdomadaires,unpieddedans,un
pieddehors. « Quandils ontvu arriver une

écrivaine, lesjeuness’attendaientàunesorte

deprof, mais quigagnebeaucoupd’argent,
plaisanteJulien, éducateurau foyer.

Mais elle s’est misesur unpied d’égalité
aveceux,ellea sutrouver le bon ton. » Et

gagnersuffisammentleur confiancepour

qu’ils la laissentraconterleurs histoires

crues dans unlivre. « Rozenna toujours

portéun regardsanspeuretsansjugement

surlesgens.C’est ce qu’ellenous trans-

met dansseslivres, observeClémence,

amie et fidèle relectrice de l’écrivaine.
Ellemontre despersonnesréellesdont les

histoiressontsuffisammentfortespouren

faire despersonnagesde littérature. Ils ne

sontplus stigmatiséscomme“migrants”
ou “délinquants”. »

Pourcela, Rozenn Le Berre abesoin

d’une proximité physique etémotion-

nelle avecsessujets.Celle-ci seressent

dansla manière dont elle parle des

jeunesdufoyer, avecbeaucoup d’affec-

tion etd’admiration. «J’ai eula chance

d’avoir uneenfance heureuseavecdes

parentsaimants.Mais s’il m’était arrivé

la moitié deschosesqu’ils ont vécues,je
n’en seraisjamais arrivéelà où ils en

sont», assure-t-elle.CommeGabriel,

qui apassétrois ans au foyer et avec

qui l’autrice anoué un lien particulier.

« Quand il estarrivé, il sebattait tout le

temps, il était ingérable,explique-t-elle. Il

débitaitles insultesà la minute.» Elle en

a elle-même fait lesfrais. Aujourd’hui,
il a 18 ans, il travaille et vit seul dans

un appartement qu’il paie avecson

salaire. Il n’estplus suivi et il va bien.
Il y aquelquesjours, il a téléphonéà

lajournaliste.« Jepourraispas revenir

à tesateliers ? Jete disaisquec’était nul,

mais c’étaitpasvrai. » Et, pourRozenn

Le Berre, c’est une grandevictoire. •
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"J'ai eu la chance
d'avoir une enfance

heureuse[...]. S'il

m'étaitarrivé la moitié

deschosesqu'ils ont
vécues,je n'enserais

jamaisarrivéelà

où ils en sont"
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